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LES MINISTRES FACE A 2 CONFLITS 


Les viticulteurs | 
du Midi 
refusent 
de livrer 


| 
plus de 20 °% | 
de leur récolte | 


(De notre envoyé spécial 
Claude CHABERT.) 


MONTPELLIER, 22 octobre 


L entre traditionnellement dans 
I le destin de ceux que leur 
mauvaise chonce conduit aux 
responsabilités du ministère du 
Ravitaillement de s'assurer rapid 
ment dans le pays une popularité 
d'un caractère proprement négatif. 
Maois s'il m'était permis de com 
mencer par une confidence à 
l'adresse de M. Farge, je lui v 
avec tous les ménogements que ré- 
clame un tel aveu, que, dans cette 
région du Mi ole où je suis, 
1 bat incontestablement tous les 
records. 
CECI N'EST PAS UN JEU QU'ON| 


PEUT PRENDRE A LA LEGERE. | 
NON. CAR, IL FAUT BIEN L 
RE SI L'ON A LE GOUT DE C 


EST OBJECTIF ET CLAIR 
TUATION DANS LES 


ATOMIQUE N'ONT 
PAS FAIT OUBLIER AUX VITICU 
TEURS DE LA REGION CECI 


ST 


DIT SANS AUCUN GOUT DE DRA- | 
R. ET TOUT SIMPLEMENT | 
PARCE QUE C'EST VRAI 
Il entre dans les éléments déter. 


nants de cet état de chose, deux 
ires de faits, les uns matériels et 
techniques, les autres moraux. 

— M. Farge n'y entend rien, dit-on 
à propos des premiers, et ses déci- 
sions compromettent jusqu'à notre 
droit à la vie 

— M. Farge se f. nous, dit-on 
à propos des seconds. Nous ne vou- | 


lons pius entendre parier de lui 
ne discutarons plus avec lul. 
Qu'on note, au passage, que ce sont 


Nous | 


les gens modérés qui s'expriment 
ainsi. Car les autres usent d'un vo-| 
cabulaire volontiers plus vigoureux | 
et coloré, | 


(Suite en page 3) | 


VOUS TROUVEREZ DANS 
BUT 


qui parait aujourd'hui 
les documents pho- 
tographiques sur 
la victoire de 


Marcel CERDAN 


et le reportage exclusif 
sur l'adversaire qui lat- 
tend le 6 décembre à 

Madison Square | 


L 


une déclaration qu’on 
des commissions rogatoires 
Conseil des ministres, poser 
vernementale. 


Quelle sera l'issue de cette lutte ? 

Nul ne peut le dire encore. Cependant, du point de 
vue du consommateur, le seul qui importe, en définitive, 
la situation actuelle n’est pas brillante. 


M. Farge 
accords qui av 


ë réduites, ont-ils con 
commissions rogatoires qui vont 

» Mais il argit bien, lorsque 
j'enregistre ce qui $e passe à Paris. 
ce que me téléphonent les préfets des 
départements à bestiaux, que le pro- 
ducteur n'a pas livré. 

» Je n'avais pas le droit, après tout 
ce qu'on a dit et écrit sur le double 
secteur, de ne pas tenter cette expé- 


rience. Je n'ai pa droit de mé- 

connaitre qu'elle représente une re- 

marquable tentative de discipline 
le et professionnelle 

allons atte udi et je 


effort au- 


Paris est appro- 


» La conclusion? Le ministre du 
Ravita! n'est pius le techni- 
cien d'ai est le défenseur 
ou la d'une politique éco- 
nomique et monétaire. 

1 constate aujourd'hui que tou- 

ance vers la liberté détermine 
des hausses de prix qui engendrent le 


tou- 
ne d'un mar- 
ment des or- 
se heurte à 
la rétention de la production. 

» Tout ceci pose un probleme d'an- 
torité gouvernementale aussi bien 
pour la viande que pour le vin et les 
pommes de terre. Ce problème ser: 
posé par moi demain, au Conseil de 

istres. 
Je poserai de même à nouveau l; 
n du taux d'extraction de L 
e pour lequel j'entends, une fois 
», rompre quelques lances. 


plus crue 


La chambre syndicale 
des bouchers s’est réunie 


Devant la précarité de la situation, 
la Chambre syndicale des bouchers 
s'est réunie ce ma 

Un ordre du jour résumant les 
questions envisagées a été adressé 
sous forme de lettre à M. Yves Farge. 

Les bouchers présents, interrogés, 
ont déclaré vouloir appliquer ce nou- 
veau pln avec la méme bonne 
volonté que le précédent. Les achats 
de bœufs à des prix conciliables avec 
le cours de vente au détail fixe ont 
lieu normalement. Pour le veau et le 
mouton, l'absence de fixation des cours 
gêne le marché. 
général, en ce qui concerne la 
ité, les bouchers pensent que la 
distribution de ctte semaine pourra 
être assurée, grâce aux avances des 
détaillants. 


(Suite en page 3,) 


E conflit est maintenant ouvert entre les éleveurs 
et les professionnels de la viande et M. Farge. 
Le ministre du Ravitaillement a annoncé, dans 

va 


y trompe pas, puisque, après a 


it que le prix di 


lire, qu'il avait signé 
et qu’il comptait, demain, au 
la question de l’autorité gou- 


ir rappelé les 
plan. 1l a 


en vigueur de son second 


bétail sur pied revien- | 
dont les marges | 

jet. J'ai signé des | 
r. 


ins intermédi 
alisation du 
mettre d'y voir cl 


| 


OVin-9 Viande 
FARGE : “ Je poserai 


le problème de l'autorité 
gouvernementale 
demain 
au Conseil ” 


à STREKHER 


Voici la première 
photo parvenue 
de Nuremberg 
après l'exécution 
des criminels 
de guerre 


1 
| 


Paquebot en uniforme 


L'(lle-de-France» démobilisé 


| 300 ouvriers manifes- | 
| tent contre la fermeture 
des chantiers 

des Travaux publics 


Trois cents ouvriers du bâtiment, ve. 
nant de Seine-et-Oise, ont débarqué, | 
ce matin, vers 9 heures, à la gare| 
Saint-Lazare, dans l'intention de venir 
manifester devant le ministère des 
Travaux publics. 

Ces ouvriers de la Compagnie du 
Bois. de Seine-et-Oise, avaient décidé | 
| la manifestation, en raison de la me- 

nace de licenciement que leur faisait 
courir la fermeture des chantiers sur 
lesquels ils travaillaient. 
| , A leur arrivée à la gare, les mani- 

testants se heurtèrent à de forts déta- 
chements de police, qui dispersèrent 
les groupes. | 

Des cars de police et des voitures- 
radio les ont empéchés de se regrou- 
per. Les ouvriers sont alors allés en 
délégation au ministère des Travaux| 
publies, rue de Solférino, puis se sont| 
dispersés définitivement. | 


mais encore en ‘gris de guerre” 
reprend aujourd'hui 


son métier 
de civil 


(De notre envoyé spécial Léo GERVILLE-REACHE) 


L 


verses puissances d'Europe, qui se 
ton. 


C'est pour Cherbourg une activité 
d'avant guerre. 

Après tant d'années passées au dur 
service des Nations Alliées, I « Ile- 
de-France » va reprendre son rôle de 
long courrier, sûr et pacifique. 

Je distingue sa silhouette au plus 
loin du môle crevassé, qui entre si 
avant dans la mer. 

C'est le 2 mars 1946 que l'énorme 


LES ENFANTS DE L'AMOUR | 


ne veulent plus faire de sentiment 


ter une action en recher. 


ceux 
uelqu: 


président 


che de paternité. 
pour les 
timer ces enfants.. 


qui veulent 
je chose, po 


CHERBOURG, 22 octobre 


E paquebot « Ile-de-France » quitte Cherbourg aujourd'hui pour 
New-York, ayant à son bord 1.600 passagers, 

Vingt-quatre heures ne se seront pas écoulées que le « Bi 
Hokeim » débarquera les voyageurs qu'il transporte depuis l'Australi 
Et le 27, encore, la Cunard faisant fai 
à son vienx paquebot « Aquitania » y prendra 300 délégués des 


escale dons cette même rade 


mdent pour l'O.N.U. Washing- 


paquebot a été e démobilisé ». Mais, 
« civil » depuis tant de mois, il est 
toujours en uniforme gris argent. 

Et cet uniforme de guerre vous 
met en garde. Non, ce premier voya- 
ge, ce n'est point encore la reprise ; 
celle que nous souhaitons : celle qui 
nous est due 

J'ai gagné ‘le paquebot... 

Où est-il ce hall magnifique, tout 
de marbre et de ferronnerie stylisée 
dont l'escalier montait, monumental 


rents de légi- 


des profonds du pont intérieur jus: 
qu'au plus haut de ses decks ? 

Nù sont ces boiseries, ces tentures, 
ces tapis ? Tout ce qui faisait le 
charme, le confort et l'attrait de ce 
coureur des mers ? 


Paquebot-frigidaire. 

Les Anglais, que le navire avait 
rejoints dés sepiembre 1940, l'avaient 
confié aux Américains pour qu'iis le 
transforment en transport de troupe. 
Cela n'a pas trainé. A grands coups 
de masses, dans le marbre et dans les 
glaces. A grands coups de talons dans 
fes fauteulis et les tableaux. 

Quant à la bibliothèque et à la 


derne. Et je vais deman- 


Droit der à tous les dé 


chefs de partis de pren- 
dre position sur ce pi 
blème. 

— Âllez-vous refuser de 
payer vos Impôts ? 


rés 3 Nous pourrions le ferronnerie. on les a « balancés » à 
e l'Amour », ue : re... légitimement, Luis. la volée, du pont jus 

nouvelle association inter — Tout ira mieux. vous que nous n'avons pas de D Neal: Sun D ee DL ne 

nationale verrez. Les maris, devant droits. Re a A rea 
adultérins et naturels. térins. Phiippe M d'Es leurs nouvelles obligas ei y y ppi du temps, puis aussi que cela per- 
n pagne aussi.. Et tous ieo tionn. Ménienene a oia t ves d- Fon- mettait d'éviter... des droits de doua- 

de bâtards des seigneurs 7.. per leur femme. Des 1obbia conclu bee 
La Déelarati maintenant, Jengage tows — Oui, nous sommes Et voilà comment, avec ses vastes 
uitérins à 


Nous avons 
voirs que les 

n droit 
d'hériter, 
le droit — je 


fants 


j 
législation 
aies ? 


Droit pour les en- 


premier 


‘emment vo; 


adultérins d'inten- 


office le nom de 


et se fédèrent 
pour défendre leurs droits 


ses magnifiques salles à man- 


comme le fit ger, coupées en hauteur par trois 
Je” Girardin, eréa. nouveaux étages surajoutés, à grand 
teur ia prono me renfort de bois et d'acier, avec ses 


couchettes -d'aluminium et de sangles 
qui garnissent les moindres recoins. le 
pauvre « Ile-de-France », tout ciment 
et tout fer, tout manches d'aération 
aussi. lance aujourd'hui la mode du 
paquebot-frigidaire et ne semble plus 
devoir transporter ses passagers qu'en 
conserve. 
3.) 


(Suite en pa 


Au vestiaire des condam- 
nés, le chapeau de Strei- 
cher, les souliers de Speer, 
les bretelles de Goering, 
au-dessous les lampes de se- 
cours au cas de panne 
d'éclairage dans les cellules. 


DEUX BANDITS 


mettent à feu 

et à sang un 
hameau de l'Orne 
L'un d'eux est tué 
par des fermiers 
l'autre est arrêté 


LE MANS, 22 octobre. (Dépêche 
«Paris-presse».) — « Haut les mains ! 
La bourse ou la vie | » Ces mots fu- 
rent répétés à tous les échos, dans la 
nuit de dimanche à lundi, au hameau 
des Orjus, à quinze kilomètres d'Alen- 
çon. 

Deux pilleurs de femmes, armés de 
mitraillettes, avaient successivement 
attaqué trois propriétés, blessant griè- 
vement plusieurs personnes et brû- 
lant grièvement une cultivatrice en 
mettant le feu à ses draps. 

La première ferme sttaquée fut cel 
des époux Deschamps qui ont été li- 
gotés à leur lit, ainsi qu'un prisonnier 
allemand travaillant chez eux, 

Puis une véritable scène Ce sauva- 
gerie se déroula à la ferme Beignard. 
L'un des malfaiteurs frappa le pa- 
tron à coups de crosse en hurlant 
« Tu vas la donner, ta monnaie | » 

Les époux Beignard, assommés, s'ef. 
tondrèrent. Leurs sept enfants parvin- 
rent à se sauver, 


A bout portant 


Dans la ferme distante de quelques 
mètres seulement de celle des Bei- 
gnard, par bonheur, M. Duval se 
trouvait éveillé. Entendant les cris, 
11 prit son fusil et entrouvrit la porte 
doucement juste au moment où celle 
des Beignard s'ouvrait et où l'un des 
cambrioleurs paraissait avec sa mi- 
traillette à la main. 

Une double salve l'accueillit. M. 
Duval venait de décharger son arme 
à bout portant et un autre chasseur, 
M. Lebossé, attiré également par le 
bruit, tira en mème temps. 

L'homme blessé eut la force de fai- 
re encore quelques mètres puis 
s'abattit dans une mare de sang. 

Entendant les coups de feu, le com- 
plice du bandit s'enfuit à bicyclette. 

Il a été « cueilli » dans sa famille. 
à Saint-Ouen, dans la Seine. 11 s'agit 
de Gilbert Gouin, 24 ans. Quant au 
bandit qui est mort à la suite de ses 
blessures. c'est un chiffonnier de 
Sées, Michel Guidout, 21 ans. 


Sur un circuit de 50.000 kilomètres 


1.400 pilotes 
américains 


en grève 


Les mécaniciens, par solida- 
rité, cessent aussi le travail 


UATRE-VINGT-DIX appareils, 3.000 passagers, 
25 tonnes de courrier sont en panne depuis hier, 
à la suite de la grève de 1.400 pilotes américains 
de la « Transworld Airlines ». Des dizaines de 
milliers d’autres passagers sont bloqués, un peu partout 
Sent vı ages hebdomadal.es aller et retour New-York-Paris et quatre 
voyages New-Vork-Le Caire et dù être interrompus. 
L'avion Paris-New-York a pu dé- 


r hier matin, encore, de Loi 
Par contre, l'avion New-York-P 


c 


n'a pas son départ, tandis q 
autre avion Paris-New-York es 

à Shannon, en Irlande. avec 

les délégués des Ind»s à l'O.N 


Seize délégués 
de l'O.N.U. dépannés | 


La nuit dernière, à 1 heure, un| 
avion piloté par des membres de la| 
direction de la comi 
Orly pour New-Y 
ner 16 délégués de l'C 
américains et sov 
bloqués à Paris el 
trouvait le Dr Juli 
tres départs de ce genre 
dans la journée pour pe 
diplomates d'arriver 
l'ouverture de l'Assemblée 

La grève des 1400 pilotes a 
un circuit mondial qui couvre près 


|s'attaquent 
man enten, aun uitimatum| | AUX chasseurs. 


adressé àM. Jack Frye, président de| | i 

Ja T-W.A que les- pilotes ont débraye.| |, TOULON, 22 octobre 

Tis demandent que leur salaire men- [mel le auariler réverré a à 
| 


Dans la campagne toulonnaise 


| | DES FEMMES 
=| | SOLITAIRES 


ToN 
k | 
i| 


(dépéebi 
T 


guel passe de 758 dollars (90.960 fr.) ei y g ta 


à 1100 ou 1200 dollars (elon leur| |ae" usrtler “au Chanean annar 
catégorie), correspondant à 132.000 ou| | Bastringmes et  eabareis enfumes 
144 000 fr, sonores et batailleurs où parfois 

Les mécaniciens de la com les bagarres de matelots arrétaient 


T.W A. ont d 
grèvo de soli 
tes. Ils ont cessé le trav 
dans tous les ateliers d'en 
réparation des T.W.A.. d 
vités ont ainsi été compl 
terrompues, | 


idé de déclencher une| | 
des plo-| | 


net la java que déversait le pi 
mécanique 

On se serait eru à Changhaï où 
| [à Valparaiso, tant se ressemblent, 

sous toutes les latitudes, les = Bol: 
| » où tous les marins du monde 
ont dev 
maires voyantes de 
port ? 

On les chercherait en vain dans 
des maisons de rééducation où per. 
sonne d'ailleurs ne se soucialt de 
les condui; 

A ln vérité, elles n'ont nas laissé 


s pension. 
irots du 


Les arbitres gouvernementaux inter- 
viendront, aujourd'hui, pour tenter de 
mettre fin à cette grève, la prem 
qui frappe l'aviation civile commer- 
ciale aux Etats-Unis. 


VENDREDI cher. Elles so manifestent agresi 

GREVE GENERALE | |. comme 

des fonctionnaires [on r 

du Maroc RE 
RABAT. 22 octobre (dépêche Paris-| |ont faili être leur proie. Une 

presse). — Les autorités de ia métro-| | ravie offensive de ces nouvelles 


pole n'ayant pas cru devoir entéri- 


notamment dans la région de Tour- 
ner les accords intervenus entre le | Li 
| 


ris et dans les parages du Bros 

La nouvelle 
méfiance des ép 
seurs, qui verraleni 
s'organiser des bat policis 


résident général et la Fédération des 
Fonctionnaires du Maroc, cell a 
décidé d'entreprendre un mouvement | 
de grève. | 

Vendredi, tous les employés des ser- | 
vices publics et concédés, postiers| | Sur le front des pécheu 
compris, feront grève à partir dej | ligne, on ne signale encore 
6 heures, pour une durée illimitée, | |"#armouche du genre 


L'affaire des faux Utrillo 
n’a pas troublé dans sa 
retraite, le grand peintre 
qui se consacre à la méditation et à la prière 
D Ca he dennit M ee D Pt dant 


ECIDEMENT, tout est faux depuis quelque temps, les billets, 1 


| 


Renoir et de faux Valadon. L'affoi 


est probablement h 


plus importante 


du genre depuis la sensationnelle découverte des faux Millet. 


A Montmartre, le processus est le 
même qu'à Barbizon : un marchand 


de tableaux, André Costes, proprié- 
taire de la « Galerie 102 », située 
102, rue Lepic. procurait à une artiste 


peintre, Mlle Latour, les originaux à 
reproduire. Mlle Latour touchait pour 
d'excellentes copies, 1.000 francs par 
toile. Et. Illicitement signées, les toi- 
les se vendaient au prix de chefs- 
d'œuvre Un louche intermédiaire 
Robert Dufour, reconnut avoir vendu 
des tableaux pour 200.000 francs 
Un fait divers banal, on le sait, est 
à l'origine de la découverte de cett 
scandaleuse industrie. C'est parci 
qu'il avait arraché le sac d'une giri 
de « Tabarin » rentrant chez elle, 


Numéro 4 


Madeleine CARROLL et son mari, 
français © La double métamor- 
phose de Pierre BRASSEUR è 


réseaux européens. 


JEUDI:CINÉMA 


Les d'HENRI JEANSON 
Propos 


…un Douglas décolle quelque part dans le 
monde. 9.375 départs d'avions Douglas s'et- 
fectuent quotidiennement sur les lignes 
mondiales aériennes, civiles ou militaires. 
Plus de 11.000 avions de transport Douglas 
ont déjà été produits. En service sur 
85 lignes oériennes.… dont les principaux 


8 FR. 
Les potins d'Hollywood d'Héléna 
BARTLETTeNotre page sur « Les 
Portende la nuit » de Marce) Carne 


que Jacques Mairesse 22 ans, demeu- 
rant. 10, rue Chalgrin, reçut chez lui 
la visite de la police judiciaire. 

Les policiers découvrirent une toile 
célèbre d'Utrillo, le « Lapin à Gil s. 
Le maitre, mis en présence de son 
œuvre. la répudia et Jacques Mairesse 
indiqua l’origine du tableau : 11 avait 
été volé à son beau-père, André Cos- 
tes, propriétaire de la « galerie 102 ». 


Ainsi l'affaire fut-elle portée sur le 
plan judiciaire 

avons visité ce matin le grand 
Utrillo dans sa retraite du Vésinet 


irra vous reces 

tique. Le ma- 
x prières et sou= 
il est en proie à 


avec beaucoup 
é que Lucie Valore — femme 
roduit dans un 


Mme Lucie Valore se plaint : 


— Po 
faire jus dit-elle. C'est 
avec pitité que je songe à cette jeune 
femme qui signait Utrillo. Elle est très 
mignonne et affable. Des faussale 
res sont déjà venus pleurer à notre 
porte. Nous avons pardonné, mais ces 
malfaçons nuisent à la vente des œu 
vres véritables de mon mari at, par 
là-même, au prestige de la France 


dans une robe d'intérieur 
dont le confort ç 
ne tue pas l'élégance 


D 


awi Toit eliemime 1l port 
ce réelt, a assisté aw 
de Buckingham 


un éohco, Ella 
# © rencontré son er-brou 
frère, qu'elle me connai 


rires 


Dar ace manières déainro 
puia qui peu à peu lui a par 
piein de séduction Mi 
Chard est mal considéré 
la famille d'Honor qui o 
mence en cachette un mer 


:\ Le Général du Roi 


PAR DAPHNÉ 


TRADUIT DE LA 


om. air hau 
Que voule: 
a Je désire voi 


déshab: 
dentelle, 


née. 


cevait en 
< écourtées >. 


Jeonne Lonvi 


(Reproduction 


interdite.) 


DU MAURIER 


ms pa 


MENA THES 


L'amour 


E tout mon cœur, j'aurais voulu 
être dans ma chambre à Lan- 
rest, mais il ne pouvait être 

question de retour. Je tirai la sonnette, 


dont j'entendis l'écho à l’intérieur. 
Puis je me recu 


: un serviteur se montra 
la livrée des Grenvile. affectait un 


? me demanda-t-il 
sir Richard, dis-je 


— Sir Richard déjeune avec ses amis. Allez- 
vous-en. Ne l'importunez pas Ici 

La porte de la salle à manger était ouverte 
La voix de Richard dominait les voix et les 


— IL faut que je vole sir Richard, insistal- 
Le désespérée. 

Et l'homme 
me chasser quand Richard entra dans le hall 
11 riait, lança quelques mots par-dessus l'épaule 
Il mangeait et tenait sa serviette à la main 


prête à pleurer. 
liait porter la main sur moi et 


l cog brusquement interrom. — Richard, appelai-je, Richard, c'est mol, 
Sa de ont aean os mnt Honor. 


lonor. elle préfére s'enfuir 


N s'approcha. l'étonnement 


peint sur son 


pour retrouver sir Richard, visage. 
— Que le diable... commença-t-il. 
Puis, renvoyant je valet avec un juron, 1l 


Pa: 


presse 


m'entraina dans une petite antichambre. 
— Qu'y a-t-il ? Que se passe-t-il ? 
Et moi 
tion, je tombai dans ses bras et pleu- 


brisée de fatigue et d'ém 


rai sur son épaule 
— Doucement. mon amour. Calmez-vous, murmura-t-il en me caressant 


les cheveux 


Je me repris assez pour pouvoir raconter mon histoire 


= On veut me 
ai dit que je ne voi 


Je le sentis trembler de rire com- 
me le premier soir, | y avait des 
semaines de cela, quand le cygne 
m'avait rendu ma 

— Est-ce tout ? demanda-t-il. Et 
vous avez fait plus de douze miles 
à pied pour cela. Oh ! Honor, mon 
petit amour, ma chérie ! 

Je le regardai, stupéfaite de le 
voir prendre en riant un sujet aussi 
sérieux. 

— Que dois-je donc faire ? dis-je. 

— Dites-leur d'aller au diable, 
tout simplement. et si vous ne l'osez 
pas. je le ferai pour vous. Venez 
déjeuner 

Je le retins, consternée. Si le la- 
boureur m'avait prise pour une sor- 
cière et le valet pour une mendiante, 
gu'allalent penser de mol ses amis 4 

ne voulut rien entendre, m'en- 
traina dans la salle à manger et je 
me troyval dans une tenne pitoya- 
ble et mes souliers arrachés devant 
Ronald Mohun. le jeune Trelawney 
Tom Treffry, Jonathan Rashleigh et 
une demi-douzaine d'autres que je 
De connaissais pas. 


Voici Honor Harris de Lanrest, dit 
Richard. Vous la connaissez sans 
doute. 


Les uns et les autres se levèrent 
et s'inclinèrent. la stupélaction et 
l'embarras peints sur leurs visages. 

— Elle s'est enfuie de chez elle, 
poursuivit Richard 

urriez-Vous croire. 
veut lui faire épou: 
pernowne ? 

— Vraiment ? répliqua Tom Tref- 
fry. très embarrassé, caressant les 
oreilles de son chien pour cacher sa 
confusion 

— Voulez-vous un peu de bacon. 
Honor ? dit Richard, me présentant 
un plat chargé de pore gras. Mais 
J'étais trop fatiguée et trop faible 
Dour désirer autre chose qu'un lit 
et le repos. 

Jonathan Rashleigh. père de fa- 
mille et plus âgé que Richard et 
les autres, dit avec calme : 

— Dame Honor préférerait se re- 
tirer, je crois. Ne pourriez-vous pas 
appeler une de vos servantes, Ri- 
chard ? 

— Par le diable, c'est ici une mai- 
son de célibataire, répondit Richard. 
la bouche pleine Il n'y a pas une 


imperturbable. 
Tom, qu'on 
Edward Cham- 


je. 
Ronald Mohun poussa une sorte 
de gloussement et mit précipitam- 
ment son mouchoir sur sa figure 
et je vis le regard menaçant que 
lui lança Richard. Puis. sous des 
tes divers tous s'excusèrent et 
Quittèrent la pièce. Nous étions 
seuls enfin. 


i — J'ai été stupide de venir, dis- 


rier avec Edward Champernowne. balbutial-je. Je leur 
s pas et J'ai marché toute la nuit pour vous prévenir. 


je. Je vous ai fait honte devant 
tous vos amis. 

— Ce n'est pas la première fols, 
dit-il. en se servant un nouveau pot 
d'ale. Mais il vaut mieux que vous 
soyez arrivée après le déjeuner 
qu'avant. 

— Pourquoi done ? 

I sourit et tira un papier de sa 
poche. 

— J'ai vendu Killigarth et mes 
terres de Tywardreath, répondit-il 
Rashlelgh m'en a donné un bon 
prix. Si vous étiez arrivée plus tôt, 
il m'aurait peut-être refusé sa si- 
nature 

— La somme paiera-telle vos 
dettes ? dis-je 

A rit, per dérision. 

— Une goute d'eau dans l'océan ! 
dit-il. Mais cela suffira pour une 
semaine ou deux. Cela nous don 
nera le temos d'emprunter ailleurs 

— Nous ? dis-je 

— Oui. Nous serons ensemble 
Pensez-vous que je vais tolérer ce 


mariage ridicule avec Edward 
Champernowne ? 
Il s'essuya la bouche, repoussa 


son assiette d'un alr insouciant. Il 
me tendit les bras, je m'y réfugial 

— Cher amour, dis-je. me sen- 
tant soudain très vieille et très sage, 
vous m'avez souvent dit que vous 
ne pourriez vivre qu'en épousant 
une riche héritière. 

— Je ne saurais en tout cas vl- 
vre si vous en épousiez un autre 
que moi, répondit-i). 11 perdit quel- 

à m'en assurer. 
— Mais, Richard objectai-je en- 
core, si je vous épouse, au lieu 
d'Edward Champernowne. mon frè- 
re _refusera son assentiment. 

— Je me battra! avec 
Tose. 

— Nous serons sans un sou. 

— Pas que je sache, dit-il. Je n'ai 

as encore plumé toute la famille. 

Ime Abbot, ma vieille tante Kathe- 
Tine, de Hartiand, a bien un millier 
de livres dont elle ne sait que faire 

— Mals nous ne pourrons pas vi- 

dis-je 
jamais vécu autrement, 
me répondit-il. 

Je pensai au 
piers če mari 
loi, aux documents. 

Je suis fille cadette. Richard. 
dis-je en hésitant. N'oubliez pas que 
ma dot sera mince. 

: T éclata de rire et m'enlevant 
dans ses bras, m'emporta hors de la 
pièce C'est votre personne qui m'in- 
téresse, dit-il. Que le diable emporte 


votre dot | 
(A eutvre), 


formalités, aux pa- 
aux hommes de 


HACUNE de nous connaît avec les 
jours plus courts les lampes tôt 
allumées et les longues soiré 

désir de confort élégant pour la maison. - 

Ces dernières années ont vu une évolu- 

tion profonde dans la conception de ja 

robe d'intérieur. Avant cette guerre et 
depuis l'autre nous étions accoutumées 

à admirer et désirer 

s de mousseline de soie, de 
exclusivement 

stricte intimité, Les rigueurs des hivers 


TEXTE ET DESSINS 
DE NELLY HUCHET 


Au bout de quelques saisons 
sans doute de trop jouer au camping F4 
d'appartement et c 
un peu aménagés les femmes dissimulé. 
rent leur pantalon sous de vastes redin- 
gotes de lainage, qui de plus en plus 
s'enrichissent de broderies, de paillettes 
et tendirent à devenir ce que l'on ap 
pella alors € robi 

nom qui est resté d 
convenu que la maitre 
robe 


Aujourd'hui les robes de maison ont 
gardé ce côté fastueux et extrêmement 
féminin. Naturellement le lainage trion 
phe, parce qu'il est de saison et a 
parce qu'on a découvert quel luxueux 
matériau il pouvait devenir. Très sou- 
vent au cours des collections on pou- 
vait se demander si le numéro qui pas- 


iu sil 


SOYEZ BFIIF 
AEA MAISON 


t un manteau du soir ou une 
térieur. A vrai dire je le soup- 
fort de servir à deux fins. 
~- 
Comme ce manteau de BRUYERE en 
lainage gris, très appuyé à la taille et 
brodé d'argent et d'or. 


sait 
robe d' 
gonne tri 


ce 


Pierre BALMAIN reste fidèle à la for- 
mule pantalon (il a d'étonnants ensem- 
bles de velours cotelés, pantalons et 
blousons peut-être conçus pour le sport, 
mais en tout cas parfait pour la maison) 
il sait la faire évoluer telle cette 
longue jupe de voile de soie noire bro- 
dée sur un ensemble à pantalon tur- 
quoise. 


ces somptueux 


faits pour la 


e 


Jacques FATH drape du jersey de 
l»inę vert de gris dans un mouvement de 
cape rattrapé dans l'encolure et le borde 
de vison. 


de guerre mirent en déroute toutes ces EN 
légères lingeries. Nous vimes appar 
tre les chauds € over-all > de lainage 
qui ne laissaient apparaitre que les mains 
et le visage, la tête étant encapuchon- 


BALENCIAGA a aimé aussi la confor- 
table formule du pantalon et du cor- 
sage qu'il traite en angora vert pâle et 
recouvre d'une large jupe de cache- 
mire jaune ancien à palmettes. 


derniers s'étant 


RAPHAEL nous propose une clas- 
sique robe de chambre en chaud lai- 
nage écossais gris dont la doublure, les 
revers et le col sont de velours noir. 

( Paris, où vécut jadis le duc de 

Grammont, et qui est actuelle- 


ment la propriété du chanteur Geor. 
ges Thill, que vont s'installer bientôt 
les « X > féminines. 


d'hôtesses >. Joli 
illeurs, I était alors 
e de maison r 
longue ses invitées 


T dans ce manoir historique 
de Chambourcy, non loin de 


Dans ce cadre paisible, parmi les 
poiriers en espaliers et les châtai- 
gniers séculaires, nos polytechnicien- 
næ se pencheront-elles avec plus 
d'ardeur sur leurs problèmes de ma- 
thématiques ? Mlle Paris, leur direc- 
trice, le prétend. 


TH.POTINIÈRE 


Malgré l'affluence considérable 
IRREVOCABLEMENT 


15 dernières représentations 


S CLOS 
PAR JEAN PAUL SARTRE 
i 


rue Louis-k nd, Opè: 


Les invitations envoyées pour la di 
pétition des « FAUSSES CONFIDENCI 
de « BAPTISTE » ou Th 


au lieu de mercredi 23 
EUROPÉEN 


E E DED-R 


vez-vous 
ans de bonheur ? 


au DAUNOU voir 
AZAIS 


avec le grand comique ARNAUDY 
VIVIANE GOSSET - JACQUES TARRIDE 
et vous saurez pourquoi 


MOGADOR 


No, No, Nanette mms pena 
Un souffle de jeunesse ` 
rapo irae 
et d'élégance sur Poris. 

Soirées 20 h. 45 Matinées 

jeudi et dimanche 15 A 


ELYSEES CINEMA 


65 CHELYSEES - BAL.37-90 | 


Allez 


POUR LA TOUSSAINT 
Vendredi le: 
Exceptionneller 

RELACHE JEUDI 

MATINEE 15 h. SOIREE 21 h 


CABARET - SOUPERS 
Orchestre 


FERNAND CLAR 


des Ambassodeurs de Deauville 


- “ J'y crois ”| 


| PORTE St-MARTIN. 


4 % rue Delambre - DAN. 81-52 


PAQUIN conserve les traditions et 
montre une grande robe de chambre 
de moiré pékinée vert et rose, doublée 
de ventre de petit gris porté sur une 
chemise de nuit de valenciennes blanche. 


LA 
ROCHAS fourre de lapin gris une robe 


d'intérieur mauve ros 
En général les robes d'intérieur sont 
encore très confortables, souvent four 
rées, destinées avant tout à réchauffer 
en même temps que parer. En principe 
elles échappent à l'entrave, antithèse du 
confort, les manches sont amples sans 
excès et il y a moins de poches, le geste 
de garçon qui co: à tenir les mains 
enfouies étant désormais périmé. 


LA 


train 


Ju dans le le prototype du 
mauvais goût. Une femme qui parve- 
nait à cumuler avec une inconscience 
totale toutes les fautes de goût imagi- 
nables. Jugez-en. Je n'ajoute rien 

Robe rayée marine et blanc et ceinture 
de métal doré, manteau de lainage écos- 
sais rouge et vert 

Turban d'un autre 
vert à faire hurler, 
écharpe à carreaux 
rouges et verts (tou 
jours des tons diffé 
rents), gants jaunes »t 
par-dessus tout cela 
des bijoux de fantai 
envahissaient 


e ad Mon omie, 

boucles d'oreilles, col. r une pes un 
lien, bracelet, bre] (C mt nee du 
ches, bagues, boutons ne ni ne me juge ; écou 


te-la comme une hist 
qui apportiendrait à une outre, cor 
c'est bien, en effet, d'une outre 
que moi qu'il s'ogit, 

Tu me connais depuis vingt ons, 
tu os vu naître 
font, et nos mai 
des ensemble. Tu 
depuis le jour où, sans passion, 
l'ai épousé Étienne, menant une 
existence confortable et facile, o: 
mant mes enfants, sortant peu. 
Parfois, voulant me tirer de mo 
traite, tu m'entroinais à to remor 


Et je ne vous dis 
rien du maquillage. El 
le réussissait ce tour 
de force que chaque 
chose prise en elle. 
même avait du chic. 
Qu'elle vous soit un 
épouvantail ! 


nt leurs étu. 
wi ma vie, 


que ; je restais toujours trés t 
mide. Entre toi, qui avais tant de 
succès, et moi, effacée, craintive 
et ne cherchant que la paix, à qu 
jamais un homme ne faisait le 
cour, il y ovait cependont une 


amitié profonde. 
Lorsque tu me disais : « Moro 
tu es belle, tu os de lo gréce et 
malgré tout cela tu m'as jamo; 
connu l'amour, Ne je regrettes-tu 
pas ? », ces mots n'éveilloient en 
moi aucun écho. Je te répondais 
plocidement : « L'amour ? C'est un 
mot que je ne comprends pos, j'a 
le sentiment qu'il ne m'o jo) 
effleuré. » Je le regrettois, m 
c'était un regret modéré, comme on 
our une chose asser vo 

a cependont entendu 
Lorsque tu me rocontos 
avait abon 

suivre un 


parler. 
qu'une de tes ami 
donné son mari pour 
homme qu'elle aimait, je te dis que 


cela relevait de le médecine po 
thologique — ce qui te fit bien 

Les années passaient. Parfois to 
question me revenait à l'esprit ovec 
une légère ongoisse ; depuis que 
j'ai quarante ans, elle me revient 
plus souvent encore 

Cet été, tu os su qu'Etienne et 
moi avions passé nos vacances dans 
la montagne, à V... La saison à 
été splendide, Etienne était de 
bonne humeur, les gens de l'hôtel 
charmonts et nous nous sommes 
mélés à eux, beaucoup plus qu'à 
l'habitude 


BOBINO - GEORGIUS| 


UN SUCCES SANS PRECEDENT 


S » et 


Marigny seront re- 
gues somedi 26 octobre en matinée à 15 h. 


YSEL 


Mode et haute couture sont maintenant di 
Voici, dans un cabaret parisien, la présentation de « Papillons » 


C'est, évidemment, le nom du 


sé après avoir s 
< plusieurs de ces omis de p 
oge. Nous avions beoucoup bu 


je me sentais presque grise. Nous d'obligations et de sagesse 
sommes sortis en bande dans le posla vie, mois une mort 
porc. Lo nuit étoit éblouissante, Je me suis appuyċe un peu plus 
une de ces nuits où les montagnes que de roison à son bros et, mol 
semblent un décor d'opéra pour des gré moi, mes yeux ont cherché les 
vedettes célestes. II faisait cho sien ne saurais imaginer quel 
une légère brise passait à travers frémissement intérieur me b 
versait, Mois, tandis qu'il porlo; 
p toujours, lai senti qu'impercept 


| Un conte inédit de e 
Germaine R. CASTRO ` 


joie qui me posséd 


chapeou 


ournait vers | 


outre temm 
à l'enthous 


vedettes de cabaret. 


blement son bras s'écartait du mien 
et fuvait pendont que son visage 


ne. Br 


guetter 
ses ges 


s cheveux et je lo sentais su e temme et chacun de 
peou, comme un se t tes. Une roge tolle s'empi 
Tout le monde parlait, riait ; des moi ; j'étais jalowe et 
groupes se formaient ef je me presque voulu leur faire m 


vais tout à coup séparée d'Etienn 
seule ovec un homme ch 


je découvrois, tout à h 
avoit diné près de nous, et w l'amour, le désir, la jeiou 
dame avec qui je jouais souvent douleur, Comme un buveur iv 


Ji nous prit toutes deux par le 


bros et, bien loin d'en être € 
quée, l'éprouvais, je ne sais p 
quoi, une attironce inexplico! 


lui. Nous nous essimes sur 
ne et il se mit entre nous de 
La lune versait sur les orbres et 
sur les visages une fécrique h 
mière. Je mo sentais tronsportée 
dans un monde 


cet homme qui porloit et so voix 
entroit en moi, éveillont des 
sononces extraordinaires. Ii m 
semblait qu'un voile se souk 
découvrant une moitié inconnue € 
a vie, la plus belle. Soudain 


comprends toutes les folies 
pires m'apporaissaient justifiob 
por cette ivresse insensé 

S'étoit emporée de moi. Si cet 
homme inconnu m'avait prise dan: 


inconnu. J'écout ni 


Ainsi, en l'espoce d'un 


de toutes c 
dons mo chomb 


nait p 


ses bras, je l'aurais laissé f 

S'il l'avait désiré, je l'aurais suiv 

où il aurait voulu. Ne crois pos que je s 
Tu te demondes si tu rêves, si he Non. Mo notu 

je n'ai pas perdu la raison? Tout réfléchie à repris le des 

Qu contraire, il me sembloit que Moi varié en rien 

je venais de la trouver, que mo Je suis seulement partoi 


sage Nora, si intronsigeante pour 
les outres et pour moi-même, lors 
qu'il s'agissait du devoir, je venais n 


une nuit 


A : 
[REVANCHE 


Vi 


ATRIE 


Si vous êtes membre du 


CLUB DES CHAMPS ELYSEES 


retenez votre toble è ELY. 73-90 
pour le THE et lo SOIREE 
Prochainement : 


BERNARD HILDA 


Jane Morgan - Florence et Frederick 


L'ENNEMI 
ANS VISACE 


DINERS Dine: 


programm, 


17 


DEMAIN —\ 


one í 
Wi 
Hs 


VS 


x 3 derniers jours 


de l'extraordinoir 


aux 


succès Medrano 
avec ALMA PIAIA 
Les STANLEY 
es 3 FRED-HARRYS 
MAISS et BEBY 
MANETTI et MIMILE, etc 
FORMIDABLE ! 


49, RUE DE PONTHIEU 


DEMAIN SOIR 


rs-Spectacle à 
Ouvert toute la nuit 


Au PERROQUET 


O'DETT 


21h. 


Retenez votre table à BAL. 55-59 


E ELnESsE DE 
LA NOTRE PAYS 


HONOLULU cc 


eZ exotique Fred KALUA 


Raphaël JIMMY et son ballet noir 
49, r. des Acacias = GAL. 45-52 (M° Etoile) 


LA GRAN 
au CESAR et au CINEAC- 


LE 
ANDRE EKYAN 


et son orchestre 


DE ILL 


USION 


MALELE 


THES DANSANTS = DINERS-SPECTACLE » SOIREES DANSANTES 
168, Faubourg Ssint-Honoré « BAR = BAL, 40-64, 65, et 66 


Enghien 


rie de 


Opéra-C 
Com.-Fr 
Ambassad. 
Antoine 
Apollo . 
Atelier 
Athénee 
Bouf. N 
fi -Pari 
Capucin 
de 


Ga Guignol. 


Michodiére 
Mogador 
Monceau 
Moncey 


Montp. G.-B. 
Noctambuies 


Th, de Paris 21 
Th. de Poche 


Verlaine 


CHANSONNI 


Alhambra 


N. €, d'iliv 


n- [Medrano 


Triomphe 
Ursulin 


je [Biarritz 
Broadway 


Marbeut 
Napoié 


Vivienne, pe 


Bonaparte 


Royal 
« Méliès » 
Seala. 


Thé 16 h 


40, rue 


| 
E 


nt o succédé 


Prix Robin des Bois 


| EXPOSITIONS | 


lais des Etats-Unis : Salon 


d'Au 
Œuvres de 
Nationale: Architec- 
siècle : œu- 
Mansart 
Exposition de 


des Expositions 


G l'Agence 
27, Champs-Elysées 


Variétés 45 


IERS 


MUSIC-HALLS 


FILMS PARLANT ANGL 


LMS ETRANGERS DOUBLES 


L'AIGLON 
Pierre DUDAN 


Semaine de l'Elégance, Auj. 
ANDRE LEDOUX. Sp. d'hiver 
DEM. J. DUVERNE et C. MARIE 


CHAQUE 


GRAND 


“CHAMPS-ELYSEES' 


LE THE DANSANT 
DE PARIS 


DANS UN CADRE D'INTIMITE 
ET DE LUMIERE DOUCE 


ave FERNAND 


CONSTANTIN 


et son orchestre 


des Col 
Madagasca: 


es, 


Les vacances de Fat. 
Si je voulais. 


Hamle 
L'Extr. Cap. Smith 
Qu. LDinble y serait 
re bionde, 
N Nanette. 


Crep 


Rocca 


fauteuil 


ert, L, Fayol 


Belle de Cadix. 
ris Extra-Dry 

af et les Com- 
pagnons di 


FILMS FRANÇAIS 


R 


A x 


— DEMAIN — 
LES PORTIQUES 


er 
le MO 


Be 


SOIR AU 


JEU 


TRI. 68-00 


BAL. 11-68 


Paris-presse 


VERS UN CHANGEMENT D'ORIENTATION DE 
LA POLITIQUE ÉTRANGÈRE BRITANNIQUE 


\ chacun 


sa vérité 


Encore une histoire 


de fou 


C'est LIBERATION qui la conte 
avec tous les détails, « La viande 
sur pied abondi donc nous som- 
mes menacés de manger du frigo. » 
La presse enregistre unanimement 
l'échec du dernier système de ré- 
partition de la viande. Les bovins 
ent rares à la Villette, bier. 
« Si vous aviez voulu savoir, sug- 
gère L'AUBE, comment une diffé- 
rence de 20 fr. en moins sur un kilo 
de viande peut transíormer une 
foire en désert, il vous aurait suffi 
de visiter la Villette le lundi 14 oc 
tobre et hier. » A la vérité, les chif- 
fres varient quelque peu d'un quo- 
tidien à l'autre. « Hier, écrit le PA- 
RISIEN LIBERE, trois producteurs 
(vous lisez bien : 3) amenaient 299 
gros bovins là où, la semaine der- 
nière, une centaine de leurs con 
frères avaient conduit 6.801 bêtes. » 
Mais FRONT NATIONAL titre : 
= 700 bovins pour cinq millions de 
Parisiens. » 


REA EUR 
C'était à prévoir 

Tout le monde avait prévu cette 
grève de la viande foraine. Naturel- 
lement. Mais chacun donne de l'é- 
vénement une interprétation sensi- 
blement différente. « Les responsa- 
bles de la raréfaction des arrivages 
poursuivent des buts très clairs : ils 
veulent obtenir la mise en vente li- 
bre pure et simple de la viande, 
ce qui permettrait de faire mon- 
ter les cours. Mais ils veulent aussi 
priver de viande les grands centres 
à la veille des élections pour susci- 
ter le mécontentement des consom- 


mateurs. » Telle est l'opinion de 
FRONT NATIONAL. Pour FRANC- 
TIREUR, la situation se résume à 
ceci : « Les éleveurs ne sont pas 


pressés de vendre, ils ont du four- 
rage et n'ont pas besoin d'argent. » 
L'HUMANITE supplie M. Farge de 
ne pas laisser « les maquignons 
réfier la viande ». 


L'homme de Bikini 


Comme dit L'EPOQUE, réussira- | 
t-on à passer la camisole de force| 

x trafiquants ? « Jamais les pro- | 
fiteurs n'ont vu leurs affaires pros- | 
pérer de pareille façon », affirme 
L'EPOQUE. Pourquoi ? Parce que | 

M. Farge a légalisé le marché| 
noir au détriment du marché régu- | 
lier ». L'AURORE a des choses une 
vision réaliste : « Nous allons re- 
trouver les grands voyages des sacs 
et des valises, les expéditions des 
trafiquants. les abattages clandes- 
tins. Et on trouvera, bien sûr 
malgré M. Farge et ses policiers. | 
de la viande partout à Paris, à 500 
ou 600 francs le kilo, » Si la C.G.A 
ne dispose que de la persuasion, M 
Farge dispose d'un certain nombre 

uvoirs. 


« C'est une question de force en- 
tre les producteurs et le minis- 
tre », affirme PARIS-MATIN qui 


le ministre, à défaut 
du droit de réquisition chez le 
paysan producteur que la Consti- 
tuante lui a refusé, exercera son 


demande si 


‘‘L'ILE-DE-FRANCE” 
reprend la route de New-York 


droit d'achat prioritaire au stade 
commercial. Ainsi. « le produe- | 
teur », remarque COMBAT, « ne 
risque pas grand-chose s'il se re- 
fuse à vendre son bétail, mais 
l'acheteur » noir » risque la sai- 
kie a EL LIBÉRATION conclut 

Si aucune mesure d'autorité n'in- 
tervient. la nouvelle  réglementa- 
tion laborieuse ent élaborée sera 
illusoire et le deuxième plan 
ge sera mort-né. 


La dernière chance 


FIGARO, qui ne conteste pas la 
personnalité puissante de M. Far- 
ge, envisage le problème dans sa 
généralité. « Le ravitaillement de 


la France est entre les mains d'un 
ministre éner: et dévoué au 
bien publie. C en. Ce qui se- 
rait mieux encore, évi- 
demment, que no ns pas 


de ministre de Ravitaillement du 
tout. » Il reproche surtout à M. 
Farge d'abuser de l'autorité qu'il 
tire de la « terreur qu'il inspire 
pour renforcer le système désas- 
treux des La con- 
trainte paies « Le spec- 
tacle des prisons pleines ne console 


pas des ventres vides. » Puisque 
les systèmes à base de taxations 
sé soldent par des échecs ou, à 


tout le moins, par des demi-réus- 
sites, pourquoi ne pas « tenter la 
dernière chance du marché li- 
bre? » L'AUBE livre ses lecteurs 
à cette hypothèse séduisante. Jac- 
ques Destrée. dans RESISTANCE. 
ne peut se résoudre à « ce para- 
doxe que plus la situation agri- 
wle s'améliore et moins les Fran- 


jais sont nourris ». 
INTERIM. 


Le directeur de cabinet 
de M. Lecœur 

est accusé... de collabo- 
ration par M. Laurent, 


BOUTEILLES. DEMIES , QUARTS 
partout 


M. BEVIN 


fait cet après-midi 
aux Communes 


un important discours 


centré sur le problème allemand 
(De notre correspondant particulier Jean CASTET ) 


LONDRES, 23 octobre (par téléphone). 


ES couloirs des Communes s'emplissent d'une foule fi 
députés et de journalistes, dans l'attente du discours où 
Bevin va jouer, dit-on, la grande chance de sa carrière. 


Entre la fin de la Conférence de 
Paris et le départ du ministre pour | 
les Etats-Unis, ce discoufs prend une | 
A la recherche 
du trésor des trafi- 
quants de la S.A.P.E. 


importance considérable. On sait que 

la politique extérieure de la Grande 

Bretagne va s'engager dans une nou- 

velle voie et que les dernières deci- 

sions de White Hall ont été grande- 

ment influencées par les résultats des 

élections à Berlin. Résultats que l'on 

interprète ici comme révélant de for 

tes aspirations sociales démocratiques 

| auwi éloignées du totalitarisme sovié- 

Le juge Pieri va consacrer sa jour.| tique qu'hostiles au super-capitalisme 
née à définir le rôle tenu par les 
inculpés dans l'affaire Auguste Bi- 
zouard, le distillateur des Calvados 
bien connus du « Père Magloire ». 
accusé comme on sait d'avoir chargé 
la SAP. de dissimuler une partie 
de sa fortune et de négocier pour 
près de 15 millions de bons du trésor. 
D'autre part. l'enquête sur le trafie 

de devises étrangères de Roland Ga- 


ainéricain. 

dala continue. L'examen des carn 

et des documents saisis boulevard de 
Tour-Maubourg a permis à la bri- 

de financière d'opérer une autre 

estation celle d'un voisin de 


reuse, de 
M. 


« Petit commencement » 


« Les dernières paroles publiques de 
MM Byrnes et Molotov, dit-on encore 
n'ont fait qu'aggraver le pessimisme 
du monde. On attend que M. Bevin 
éclaireisse l'atmosphère. Certes, il est 
encore trop tôt pour rêver des Etats- 
Unis d'Europe ; mais si un « petit] 
commencement » pouvait se dessiner | 
en ce sens, sur le plan économique. | 
de grands encouragements seraient | 
donnés au monde et surtout aux so- | 


l'agent de change. Pour le moment | cialistes allemands. » | 
ln charge relevée contre cet autr| C'est ce « petit commencement »| 
trafiquant. nommé Guy-Jean-Paul de| d'ordre économique. et concernant | 
Haves de Cambronne, âgé de 41 ans.| particulièrement l'Allemagne occide: 


demeurant. 4, square de la Tour-Mai 
bourg. porte sur la négociation fra 
duleuse de 1500 dollars. | 


tale. sur lequel on espère que M. B 
vin va faire aujourd'hui quelque ré- | 
vélation sensationnelle. 


venaient, par dizaines de milliers, les 


(Suite de la première page.) venaient, par dizaine | 


Sept cent cinquante passagers de “Heureusement pour eux. nos passa-| 
première classe — ce navire nn gers de troisième classe ne seront) 
comportait jadis que quatre cents de pas astreints à une telle alimentation | 
cette catégorie — se sont rues pour Das amreints à une le 


servis par un| 
obtenir les piaces disponibles. Ajoutez pi | 


À cela six cents émigrantx de trol- 
sième classe et deux cent cinquante 
marins qui vont en Amerique prend 

raison de « y »: vollà pour 


personnel stylé. 

Dans la chambre du commissaire] 
principa) Vaton, au retour de la vi- 
désillusionnée de cette nécropole. 
j'ai feuilleté les albums consacrés à la 
gloire de l' « Île-de-France » de na-| 
Kuere. J'ai vu défiler les lambris, Jes | 
marbres. les bois précieux. | 

J'ai songé qu'avec « Liberté », « De| 
Grasse » et I' « Ile-de-France » ren- 
du à son éclat passé, notre pays pour 
rait être le second à nouveau dans ia 
compétition de l'Atlantique, où Il mar- 
qua tant de triomphes. 

Que faut-il pour cela ? Confier pen. 
dant dix-huit mois cette affreuse ca- 


ce 

A vrai dire ce n'est point la pre- 
mière tois que ce hardi navire qui, 
pendant la guerre, n'a pas transporté 
moins de 325.000 hommes, au nez des 
sous-marins allemands, retrouve enfin 
une clientèle civile. 

Au retour des trols voyages où fl 
avait rapatrié Américains et Cana- 
diens démobilisés. 1] a pu prendre des 


passagers Près de deux mille, l'une 
Ro ce Tois. seme flottante à nos ouvriers, à nos 
artistes. 
A ce voyage-ci, les passagers de r 


Le prix. direz-vous ? Evidemment 


première classe auront quand même un milllad. un milliard et demi. 


Une salle à manger, l'ancienne des ‘ma un miliard et den aire 
deuxièmes clames | dévaluation not- qu'en cherchant bien, dans le fond des 
a ps qui cou tiroirs des gangsters du vin, des sel- 
Les passagers de troisième classe gneurs du textile et des pontifes de la 
auront les immenses réfectoires où hausse illicite... n GR. | 


Sachez danser 
en 3 leçons à 


GARANTI 
Leçons particulières e Ali st 
|25 prot.) 


; soirées d'ensemble. Swings, volse, 
GRANDE SOURCE | 
POUR LE REIN 


SOURCE HÉPAR | 


DE CHAUVES 


Traitement infaillible contre la chute 
des cheveux et la calvitie 
ABORATOIRE MOURAD. 


Ecris, 


POUR PROTESTER CONTRE LES 
ATTENTATS DE SAMEDI DERNIER 


75.000 ouvriers 
se mettent en 
grève à Stuttgart 


STUTTGART, 22 octobre, — 75.000 
travailleurs de Stuttgart, faisant par- 
tie de 15 syndicats industriels dif- 
férents — soit pratiquement tous les 
ouvriers civils de la ville — ont fait 
ce matin à 11 heures une grève d'un 
quart d'heure pour protesier conire 
les menées des « cercles réactionnai- 
res et des anciens nazis » quels 
on doit les trois mystérieux attentats 
samedi. Cette manifestation a été 


Un des chefs de la` 
Résistance du Centre 
arrété à Toulouse 


TOULOUSE, 22 octobre, — Le 
pec'eurs de | Surveillance du terri 
toite viennent d'arrêter à Toulouse, à 
la sv de dénonciations, l'ex-inten- 
dant Paul Delavalade, 30 ans. origi- 
naire de la Dordogne et demeurant 


ins- 


le Centre de 


On l'accuse d'avoir pris du’ service 
sn, }#43 à la Gestapo de la rue Lau- 
riston, 


La guerre du vin... 


(S de la première page.) 

Ce qui irrite d'ailleurs violemment 
les viticulteurs, en dehors de Vin- 
quiétude qu'ils éprouvent quant au 
financement de leur prochaine cam- 
pagne. c'est ce que j'appellerai 
d'un mot qui s'efforcera de dégager 
Tesprit de la chose sans retenir sa 
forme — la « fluidité » des enga- 
gements du ministre du Ravitallle- 
ment à leur égard. 

De promesse en promesse, 
d'assurance en assurance, il nous 
promène, dit-on. et nous berne. Mais 
qu'il se mette bien cette fois dans le 
crâne que c'est fini et qu'il n'aura 
plus rien. 

Ayant fait écho, hier, aux revendi. 
cations de M. Donnadieu, maire de 
Cazouls-les-Béziers et promoteur du 
mouvement Marcellin Albert, qui sous 
le signe même de l'ancêtre de 1907, 
définit bien l'esprit de la résistance 
qui se dessine aujourd'hui, je vais 
vous dire comment argumentent les 
plus raisonnables et les plus sages 
parmi les viticulteurs de par ici 

Je le dirai tel que me l'a dit M 
Romieux, vice président de la Fédéra- 
tion des syndicats d'exploitants agri- 
cales. faisant une parfaite synthèse 
de ce que j'avais entendu jusque-là 
Nous sommes producteurs, et 
gros producteurs, d'une denrée consi. 
dérée de première nécessité. A ce ti- 
tre nous sommes contrôlés, et c'est 
parfaitement légitime Nos prix de 
vente sont fixés par décision minis- 
térielle. J'admets ce principe. Il y a 
deux ans le prix du: litre de vin À la 
production était de 5 francs. L'an 
dernier il était de 10 francs. Cette 
année le voici fixé à 14, maximum. 
J'enregistre le falt et, mieux, je m'in- 
cline. Je m'incline bien que ce prix 
soit inférieur à notre prix de revient, 
parce que la récolte, 1946 a été large- 
ment déficitaire en quantité et en 


CEE 
Vos rations 


Vin. Deuxième répartition de sep- 
tembre aux J3, M. CV. au 

fur et à mesure de la mise en place 

chez les détaillants. 

Lait. Le lait sélectionné aux en- 
fants de moins de 2 ans sera 

délivré en novembre et décembre. en 

échange du coupon n° 8 de novembre 
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ACHE 
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bo à 40 chambres, affaire sérieuse 
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G. F. T., 21, rue Auber. 


PHARMACIEN RECHERCHÉ 


pour direction usine produits phar- 

maceutiques région lyonnaise ; âge 

30-45. Ecrire avec curriculum vitæ 
Havas Lyon 3047 


ancien ministre des P.T.T. 


LILLE. octobre M. Augus- 
tin Laurent, député du Nord, ancien 
ministre des P.T.T.. avait déposé une 
demande d'interpellation à la Cham- 

ijet de la nomination de 


M. Joanny Thomas comme directeur 
des illères nationales. Ceiul-ci 
est actuellement directeur du cabinet 
de M. Auguste Lecœur, sous-secrétai- 
re d'Etat à la Production industrielle 
Thomas aurait été coilaboraieur 

Je l'enneini sous l'occupation 
int que ses ouvriers l'avaient ap- 
pelé + Messerschmidt » Au cours 
d'une imnartante réunion à 
o par le parti soci M 
Aunustin Laurent a de nouveau pré. 


isé ses accusations. 

Il y a. dans cette salle, a-t-il dé- 
aré notamment. un homme qui sous 
occupation a recu de la Résistanre 
ordre d'abattre Joanny Thomas Cet 
mme c'est Gaston Guislain, delé- 
é mineur à Montigny-en-Gohelle 
L'émotion fut à son comble lors- 
que M Guislain. cité, se détacha de 
diinire pour monter à la tribune 

Oui. dit-il. deux camarades 
d'Oignies appartenant au centre de 
résistance d'Ostricourt, sont venus me 


dire que j'avais été désmé pour 
abattre lineénieur Thomas paree 
qu'il faisait mourir les ouvriers en 
les poussant à ta production 


Le & oe 
a été tiré à 


re VA, + Fans 
“2 100 exempiah 


s. 
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Le journaliste Otto Schlag a dé 
claré publiquement que la réputa- 
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Affaire rigoureusement saine 

à gros rendement, énormes pos- 
tés d'avenir. 
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RE anime de l'Ecole Supérieure 
49 Boulevard de Courcelles 
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Opaque 
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sauf le Samedi 


WAGRAM 48-21 


Aujourd'+af, dernier 
renouvellement des 
tation. Les centres seront ouverts 
sans interruption, de $ heures à 1$ 
heures 


Le temps qu'il fera: 


DEMAIN | 

Ciel très nuageux, faibles éclair- | 
cies l'après-midi, Vent du nord- 
est faible. Température en faible 
baisse. | 


| 
| 
| 


| 
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Statistique préélectorale provisoire 


450 LISTES 


groupant environ 
2.500 candidats ENRE des casses 


sont déjà connues 


1 l'inscription des candidats est close depuis dimanche soi 

tère de l'Intérieur n'a pas encore établi de statistique. 

Pour les 108 circonscriptions — métropole et Algérie — pour la plus importante du monde. qui per 

pe té er met de faire chez soi, en toutes rési- 

dences dons le moindre temps et aux 
moindres 

dans toutes 


lesquelles joue la h 


A défaut de chiffres définitifs. 11 
n'est donc pas possible de faire des 
comparaisons utiles, avec les scrutins 
précedents. I! semble, cependant. que 
le nombre global des candidats ait 
légèrement diminué par rapport au 
2 juin. où il était de 2762 pour la 
métropole seulement. et plus encore 
par rapport au 21 octobre où — tou- 
jours pour la seule métropole — il 
était de 2912. 

Le nombre des listes est resté cons- 
tant pour les partis socialiste et 
communiste On enregistre seule 
ment l'absence de candidatures S. F. 
I. O. dans les collèges musulmans 
d'Afrique du Nord. Si les listes socia- 
listes sont toujours homogènes, les 
communistes continuent à faire, avec 
le MURF, une alliance qui profite 
à quelques personnalités 

Le nombre des listes MR.P. s'est 
très légèrement accru. C'est ainsi que 
dans les Alpes-Maritimes, on voit 
surgir aujourd'hui une liste « France 
Combattante et Résistance ». qui est 
d'origine républicaine populaire Au 
total on compte 91 listes MR-P. pour 


degrés. relativement aux estimations 

d'avant-récolte en fonction desque 
les le taux de 140 francs par degré- 
hecto a été fixé. Mais je le répèi 
nous connaissons le besoin pressa 
des grandes villes et nous admettons 
que le gouvernement ne puisse révi- 
«er ses décisions. 

« Pourtant notre droit élémentaire 
dans des régions où la culture de la 
vigne est seule pratiquée exige que 
nous obtenions du gouvernement un 
aménagement qui nous évite la ruine 
et nous permette de financer notre 
prochaine campagne. Le seul possibi 
est dans lẹ création d'un secteur li- 
bre qui rétablirait l'équilibre rompu 
à notre détriment. 

Nous l'avons demandé 
je a accepté, puis 
cepté à nouveau puis s 

dit. A Béziers, en dernier 


nouveau 
lieu, en présence du chef du gouver- 
nement, il en a une fois encore admis 


le principe sur la base de 5 p. 100 de 
a production, extrème limite possible 
de nos erg cessions. Or, trois jours plus 
tard, à Faris, 11 soumettait à nos re- 
présentants un protocole qui, mépri- 
sant la promesse de Béziers, fixait à 
18 millions d'hectos la contribution au 
Ravitaillement général des départe- 
ments gros producteurs, hormis ceux 
d'Algérie, bien entendu, Le surplus 
seulement pouvait, après livraison du 
contingent, constituer le secteur libre, 
Deux de nos représentants ont accepté 
de nous proposer le protocole. Les 
deux autres ont refusé jusqu'à cette 
demarche. 

» La décision Farge revient à di 
en effet, que tout est remis en cau 
Car la livraison des 18 millions d'hec- 


te de la première page.) 
la ration de cette semaine est 
honoree avec les réserves faltes par 
les bouchers la semaine dernières di 
est certain que le problème se posera 
dans toute sa gravite la semaine pro- 
chaîne 

— Ce sera alors au gouvernement 
de décider dit-on au ministère du 
Ravitaillement. Mercredi, le Conseil 
des ministres va étudier la question 
L'expérience que nous vivons va, en- 
fin, nous faire savoir où soni les 
mauvaises volontés < chez les pro 
ducteurs, chez les détaillants où chez 
fes Intermediaires 

Et l'on envisage. en attendant mieux 
de faire donner Les stocks de's tr 


Manifestation contre 
la vie chère devant le 
ministère 
du Ravitaillement 
Une centaine d'ouvriers sont venus 
à l'appel de la C.G.T. manifester ce 
matin devant le ministère du Ravi- 

taillement contre 1a vie 


services de police ont été renforcés 
On ne signale aucun incident, 


électorale, on connai 
listes groupant environ 2.500 candidats. 


ET CELLE DE LA VIANDE 


BOURSE DE PARIS (clôture) - 22 octobre 


vrhet. 


Cours 


VALEURS dn wur 


VALEURS 


chère. Les | 


TE: 
ots croises 


Les parents soucieux de l'avenir de leurs 
enfants ont intérêt à se renseigner sur 


l'Enseignement pr Correspondance 
e min] L'ÉCOLE UNIVERSELLE 


jusqu'à présent près de 450 


les 102 circonscriptions métropolital- | ter 
nes. 


En face des trois grands partis. |? 
comment se présente le bloc des| à, 
« Non » ? 


N n'y a pas eu, du côté de l'oppo- 
sition, d'accord d'ensemble, On en- 
registre seulement quelques enientes| 
locales. Ainsi, dans le Maine-et-Loire. 
où un P.RL entraine des candidats] Br 
agraires et radicaux. Par ailleurs, les] Br 
listes modérées se sont effacées de-| Br. 
vant certaines personnalités du Ras-|Br 
semblement des Gauches, comme MM | Br 
Queuille et Cudenet. 


Au total on compte environ 65 lis-| Br. 


tes du Rassemblement et 28 Listes P°| Br. 
RL. I faut y ajouter plus de cin- 
quante listes présentées sous des éti- 
queties diverses. Tantôt il s'agit de 
candidatures indépendantes comme | B: 
celle de M. Paul Reynaud, Très sou- | B: 
vent revient. parmi ces listes. l'épi- 

thète de gaulliste, sans que pour au- 

tant elles aient reçu l'investiture de 

M. Capitant. 


tos ne peut matériellement pas être 
terminée avant le mois d'août pro- 
chain. Et même en nous plaçant dans 
l'hypothèse invraisemblable de la ré» 
lité d'un surplus, nous ne pouvons 
pas attendre cette époque pour ven- 
dre autrement qu'à perte. 

» Il y a huit jours, à Narbonne, is 
CGVM. a fixé l'extrême pointe de 
nos concessions : secteur libre immé- 
diat de 5 p. 100 et liberté de transac: 
tion et de prix pour les excédents du 
contingent de consommation familiale 
cette mesure favorisant essentielle- 
ment les petits producteurs. 

» D'autre part, en même temps que 
la Confédération engngeait ses adhé- 
rents à interrompre la grève des dé- 
clarations de récoltes, elle leur de- 
mandait de livrer 20 p. 100 de leur 
production pour assurer, notamment. 
les rations de septembre et octobre 
de la population parisienne. 

» 20 p. 100. Mais pas un carat de 
plus. Car c'est juste ce qu'il faut pour 
donner à M. Farge le temps de dis- 
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succès. Dema 
brochure qui 
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17.571 


Milliers de brillants succès aux Bacca 
lauréats, 
concours. 
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fi des études complètes 
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ns les plus brillants 
ez l'envoi gratuit de la 


ous intéresse. (Indiquez 


eux exa 


numéro). 
17 560 : Etudes secondaires, com- 
lètes, depuis la onzième jusqu'aux 
classes de Lettres supérieures et 
Math. spéciales, Préparation sux| 
examens des Bourses et au Bacca 
lauréat (toutes séries | 
17.561 : Classes primaires. Brevets 
17.562 : Licences (Dr. Se. Let.) 
17 563 : Grandes Ecoles spéciales. 
17.564 : Carrières administratives 
17 565 : Industrie et Travaux publics 
Certificats d'aptitude professionnelle | 
17 566 : Carrières de l'Agriculture. 
17.567 : Carrières du Commerce 
Certificats d'aptitude professionnelle 
17.568 : Orthographe, Rédaction,| 
Cairul. Ecriture 
17.569 : Langues étrangères. 
17 570 : Air, Radio, Marine. 
Carrières du Dessin. | 
Solfège, Harmonie, Piano. | 


Mode. 


17.572 : 
Violon. 
17.573 : Couture, Coupe, 
17 574 : Secrétariats. 
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“T'ai de bons yeux, 

Pas bewin dé lunettes 1 
Qu'en savez-vous ? A tout âge et 
surtout si vous frisez la quarantaine, 
un examen de vos yeux s'impose. 
Beaucoup de gens croient bien 
voir et risquent par négligence une 
fatigue qu'ils peuvent éviter. Soyez 
raisonnable, faites vérifier votre vue. 
Vous trouverez dans tous les 
quartiers de Paris un centre d'opti- 
que LEROY où un spécialiste 
examinera vos yeux gratuitement. 
Allez-y aujourd’hui-même. 


SE CHAUFFER 


Malgré les restrictions 
Bols sclé en toutes quantités 


LIVRAISON IMMEDIATE 


BERNOT 


160, rue Lafayette BOT. 92-70 


paraitre 1 

» Qu'on ne compte pas faire jouer 
la loi sur les acquisitions prioritaires 
l! ne sortira pas de chez nous um 
hecto supplémentaire. 

» Je ne crois pas avoir la tête où 
le style d'un exalté, dit encore M. Ro- 
mieux. Mais on me trouvera, parmi 
mes concitoyens viticulteurs. au pre- 
mier rang de ceux qui défendront 
leurs caves par tous les moyens. » 

Telles sont les réflexions qu'on 
peut enregistrer dans les quatre di 
partements du Midi viticole. Nous les 
livrons à M. Farge. Et aussi à M. 
Bidault. 

c. c, 


A Lyon, 49 bæufs 
contre 980 la semaine 
dernière 

LYON, 22 octobre. La nouvelle 
expérience de miss en vente do. is 
Viande, commencée ce ‘matin aux 
battoirs de la Mouche, s'est révélée 
Des 

"On a enregistré 


seulement. contre 980 
nière. 


vée de 49 bœuf, 
a semaine der- 
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Tous les hommes 
savent qu'une jolie 


femme‘ 


PROBLEME N° 461 


HOR, — 1. Justifie un remercie 

nent. — 2, Théâtre parisien, — 3. 
fraitements. Peu rapide. — 4, La 

eur en est un de la nature. 
Fin de jour ouvrable. — $. Tamise. 
lerminaison latine, — 6, Au calen- 
grier. Charge. Soadassins 
8. Propos futiles — 9. Jeune car- 
givore. — 10. Archevéque de Can- 
lorbéry. Coutumes. Règle. 

VERT, — L Tout joujou devrait 
l'être, — IL Friandise. Juge d'is- 
rael — I1 Prêtres. Homme poii- 
tique français. — IV. Puits natu- | 


rels. Le long de l'eau — V. Exca- 
Grain, — VI. Fleuve. Ha- 
bilie. — VIL Qui intéressent les 
gastronomes, — VIII Congé, Mot 
enfantin. — IX, Elle recéle des | 
pièges. D'un auxiliaire. — X. Ap- 
préciées | 


Solution du problème n° 460 
HOR. — 1, Mécanicien. — 2 Eta- 
lagiste. — "3" Doriques — 4 i 
Quelus. 5. Cloués Eon, — 6. 
kelot Asie. = E Te Si "GÙ. — 
Evénement, — 5. Ares. Mener — 
10, Nés, Pérore. Sü 
VERT. — L Médicis An — IL 
Etotle. Ère. — 1, Car. Olives. = 
IV. Ailquoies, — V. Naquet — VI. 
Igues Seme. — Vil Ciel” Almer 
S Yin. Issues ENO. — IR EL | 
Soigner. — X. Nez Neutre, 
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1 danner un conseil utile et profitable 


3, boulevard Ross 


[ACHAT i 


Situation au 31 août 1946 

La situation au 31 août présente un 
total de 108.242 millions en augmenta- 
tion de 1443 millions sur celui de la 
précédente situation. 

Au passif, tandis que les Comptes de 
chèques diminuent de 842 millions, les 
Comptes courants progressent de 509 
millions et les Banques et correspon- 
danis de 490 millions. Les Créditeurs 
divers, par suite d'opérations de sous= 

de 822 millions. 

puvenų leur cone 

principalement dans 

et les Comptes 

respectivement 
millions et 359 


qui 
accroissement 
millions. 


marquent 
de 567 
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dy Bd des Italiens, Sté Hor. Sulse. 
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Pour Marcet | Pas d aller-retour hâtif 


1 est des hommes pour lesquels h 
titres sont indispensables pour pa: 
de quelque attrait leur mince person- 
nalité. D'autres, par contre, 

r eux-mêmes ; le titre n'ajoute rien 

Leur gloire. C'est le cas de Marcel 
Cerdan, dont la valeur sportive et 

th commerciale peut se passer, au mo- 


ment où il va 
b du titre de cham- 
lon d'Europe obt re Hawkins. 
PR Seul point qui eût pu faire hésiter un homme 
moins confiant et moins sportif que l'est Marcel Cer- 
dan, c'est le fait qu'à trente ans il doit commencer 
une nouvelle carrière, En effet, aux yeux des Améri- 
Cains, tous les succès qu'il a ‘remportés en Europe 
comptent bien peu. On lui demande de venir faire ses 
preuves devant le public américain. Au faite de sa r 
nommée, Cerdan doit passer de nouveau son certificat 
d'études. 
Cela eût pu rebuter un autre homme qui eût pu s 
nine raisonnement suivant : e Je euio lo caid de m 
le en Europe et, sans compliquer ma vie, je 
gagne 3 millions par an. A quoi bon courir un risque et 


Non ce n'est pos une botte secrète 


L'est ou contraire une vrais valse 


ien Roupp. 


arg nm weta] pour son voyage en Amérique. 


Mais une large carrière américaine 


peut-être tuer la poule aux œufs d'or ? » 

C'était là une solution de paresse, d'égoïsme, la so- 
lution bourgeoise du problème. Cerdan a eu raison de 
ne pas la faire sienne. 

Cerdan, devenu avec Jany, le plus brillant porte- 
drapeau du sport français, se doit d'aller affronter 
chez eux les meilleurs boxeurs au monde et tenter ce 
que quatre autres Français ont réalisé avant lui, Et, 
comme sa manière ardente et efficace à la fois, son 
dynamisme étonnant plairont aux Américains, j'estime 
que son séjour aux U.S.A. doit être beaucoup plus long 
que ne le prévoit son manager Roupp. Car Georgi 
Abrams n'est pas un but, loin de là, il n'est q 
marche d'escalier qui doit conduire Cerdan à Zale en 
passant par Graziano et peut-être La Motta et Belloise. 
Et tout cela demandera beaucoup de temps et des 
délais d'adaptation que des allées et venues en paqu 
bot pourraient détruire. Une large carrière américain 
dans laquelle il connaîtra peut-être des hauts et des 
bas, s'ouvre devant notre grand champion. || saura, 
J'en suis persuadé, la mener à bien. 11 peut donc négli 
ger, pour atteindre ce but, un titre de champion d'Eu- 
rope qui n'a jamais signifié grand-chose d'ailleurs. 

Gaston. BENAC. 


La vals à Théo Media | GERDAN a retenu sa place 


FFERVESCENCE ce matin à la  — Je ne sais encore, car je n'ai 
E « Transat », où Cerdan, accom- pien reçu d'Amérique pour lui 

pagné de Roupp et Longman, Enfin, Jo Lougman nous confiait : 

venait retenir sa place pour — Six jours de traversée, sans être 
« le voyagé aux U. S. A. ». dérangé par les visites, le téléphone, 

— Depuis le temps que j'attendais quel repos ! 

ce moment, ce n'est pas trop (à Détail qui ne manquait pas de sa 
ezultait Marcel. Enfin, je vais con- veur : Charley Michaëlis était épa- 


naître l'Amérique. Et” la joie du lement à la Transat — pour retenir, 

bombardier marocain » était am- croyons-nous es places sur V « Ile- 
piment pariagée par Longman et  de-France » du ler novembre, de 
uci 


trois joueurs américains de hockey 


Sanı leyron - uill — 11 nous fallut bien des démar- sur glace. Mais sa rencontre avec 
d n - Fouilloux ches pour posséder toutes les pièces Longman ne donna lieu qu'à la plus 


nécessaires, nous déclarait ce dernier, , « spectaculaire pdes pores de 
au Central passeports ordre de mission du se-° main. — Michel CAZEAU 
soir, au Central S.C, le combat  S'étariat aux Sports, enfin nous avons 


© a fout. Le 25, nous prenons nos billets 
à Fouilloux qui vient d'être accepté t l6 12 en route pour les U. S, A. 
Mer qu ven Gite nom quite Dedo Prones ». Après Cerdan-Hawkins 


vedette opposera Maurice . Sandeyron 


pour le titre des mouche 
Pour compléter le programme, le 
Marocain Safrani rencontrera, pour 


— Et Buttin, sera-t-il du voyage ? 


voici l'affaire Peire 


OR A ès Hawkins 
ms débuts parisiens, le poulain de « J'ai repris confiance » (men tae Tosk erdan ia ba- 


Bretonnel, Ray Maréchal, pendant que 


Raymond Grall aura affaire à Guil- nous déclare G.-C. Raymond 


lemain. 
— Pour encadrer la revanche Char- Hier soir, nous sommes allés rencre 

des , trois rencontres profes 

sionnelles sont prévues : A Fam 


Bentz- 


en parlant de Charron. Fitalien Peir 


ports. Nous avons surpris l'adversaire 

de Douthuille en plein entrainement. Ef- 

chon-Proietti, Bellatrèche-C. Dormont, | fectivement, Charron est plus dynamique 
Morava. que jomais ‘; quatre rounds de gonts avec 

es sparring-portners E 
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lité) et le Pool 
cirque d'Hiver 


et Palais de Glace) continue 


n, Jo Longman a annone 


té dimanche prochain, devant 
er Momber, 


là-dessus, le Pool regi 
$ déclarant 


favoris, Stéphane éder le contrat de 


— Si le maanger de Peire a si- 


Jeudi 24 octobre, à 20 h. 30 jai en regardont son poulain d'un air kné pour rencontrer Momber, a 
hepe iatisfait : on, boulevard de. Grenelle, c'es 
uarts de finales de la Compél — Ce soir j'ai repris confionce et c'est {qu'il a confondu Palais de ia Mu 
INTERNATIONALE en possession de taus ses moyens que Ro § tualité avec Palais de Glace. 
POIDS MI-LOURDS zert affronter Dauthuille lundi soir. Ce- des Sports. w. maama. 
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PAINTENDRE-JURY VII dernière il était vraiment fatigué malgré 


«Ci 
rtre (Pro. 60-85) 
(Eto, 30-03) 


Füchers er 
peint 


F 


r gerv, recept, Ofr à PI 
ANDOZ 5, 15. 


Eire Par 


ubi 


dactylus, p maius 
inben, coût et eou: 
ra mécanie fourrure. S'ai. Imp. 


imécat 


auotre jours de repos complet, Mais il ne — Le programme de vendredi au 
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« Maintenant, avec ce bout de papier, je le tiens mon voyage en Amé- 
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le sport n’y trouve pas son compte 


strosbourg a été joué dons les limites extrêmes de lo correction sportive 
Mais pourquoi a-t-en insisté sur ce point ? 

Porce que l'on craigrait de gros incidents du 

2 A du motch joué por les deux équipes à la fin de 


E On a justement signolé que le match entre les équipes de Marseille et 


Motéo et Zotelli en étaient venus aux mains 
M. Heintz, directeur sportit du RC. Strosb 


a deux semaines : e A Marseille, tout se possero 


Marie-Christine PETRA 
future vedette de l'écran 


ns nouvelles d'Yvon Petra on | 
Í vinguistait sur. le sort de notre 
{orand champion. Rassurons* ses 
jomis : de source certaine, nous 
À apprenons qu'il est à Hollywood 
fou il s'intéresse de très près ou 
{1m 0 u v'ement cinémaiographique, 
non pas tant pour son cempte 

personnel que pour celui de sa 
Charmante petite fille, Marie- 
À Christine. 


Roubaix, Scolary et Mindonnet ont 
été blessés, le premier à la jambe, le| 
second au genou, dont les ligaments 
ont été froissés, et sont indisponibles 
pour trois semaines. Beisoullé, d'autre| Contrat, fera sa rentrée la saison pro- 
part, souffre de nouveau de sa che-| Chaine” sous 

ville et Lozia a été victime d'un cla-| Pelissier. 
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m'est pos pour demain. 
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